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En couverture :  Ce numéro de décembre de la revue Communications nous plonge, 
avec quelques jours d’avance sur le calendrier, dans l’ambiance de Noël. En cou-
verture, l’icône de la sainte Famille devant laquelle des enfants prient. En 2013, 
cette icône a beaucoup voyagé dans la région de l’Attert. Elle a séjourné dans les 
familles...  Pour poursuivre dans cette ambiance, nous donnons la parole à des 
prêtres qui exercent, aujourd’hui, leur ministère dans le diocèse. Ils sont originaires 
du Bénin, de Pologne ou encore du Costa Rica et racontent Noël dans leurs pays. 
Des témoignages qui seront à retrouver plus longuement, dans quelques jours, 
sur le site du diocèse (www.diocesedenamur.be). Noël, c’est aussi le temps des ca-
deaux : les deux CDD ont sélectionné des livres à déposer au pied du sapin. Noël 
c’est encore le plaisir de la table, l’abbé Jean-Marie Jadot propose un menu festif... 
et sans dinde!
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Billet de notre évêque

L’Avent, un temps  
pour restaurer des liens

« Notre Eglise diocésaine a besoin de cette nouvelle porte 
d’entrée qu’est la diaconie, pour redynamiser sa mission, re-
donner de l’unité, même auprès de ceux qui ne pratiquent 
pas forcément. » C’est en ces termes que je concluais les 
journées de lancement de l’Année de la diaconie qui ont eu 
lieu les 17 et 18 octobre à Beauraing. Elles ont connu un vif 
succès et je m’en réjouis personnellement avec ceux qui les 
ont organisées et avec les nombreux participants. Ce ras-
semblement a été vécu sous le signe de la joie : la joie de 
la rencontre, la joie de servir, la joie d’écouter… « La joie de 
l’Évangile »!

Les enseignements donnés par le Père Alain Thomasset et 
les partages au sein des ateliers nous ont permis d’entre-
voir la réalité de la diversité humaine et diaconale de notre 
diocèse.

À travers les récits et les témoignages de celles et ceux qui 
sont engagés dans les paroisses, les communautés, les asso-
ciations, c’est une véritable expérience spirituelle qui nous 
fut proposée.

Nous avons expérimenté combien la rencontre avec les 
pauvres est un chemin spirituel pour rencontrer le Christ 
Serviteur ainsi qu’une invitation à nous configurer au Christ 
et à sa manière de vivre et d’entrer en relation avec les 
pauvres, les personnes les plus fragiles, les personnes qui 
cherchent un sens à leur existence et les « souffrants ».

La dynamique de la diaconie initiée à Beauraing veut don-
ner l’occasion à notre Eglise diocésaine de se rassembler, 

d’échanger et d’approfondir davantage en-
core la richesse et la profondeur de la dia-
conie.

Pour cela, il nous faut d’abord reconnaître 
tout ce qui est déjà mis en œuvre dans les 
diverses régions du diocèse à travers les ser-
vices, les communautés, les mouvements 
qui prennent en compte les situations de 
pauvretés et de précarités vécues par ceux 
qui sont nos prochains.

./..
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Mercredi 3 décembre À Ciney, au Mont de La Salle, l’équipe du Chantier 
Paroissial rencontre les prêtres récemment nommés.

Jeudi 4 décembre À Soye, rencontre des doyens de la région de Namur.
Vendredi 5 décembre À Namur, à l’évêché, Conseil épiscopal.

Samedi 6 décembre À Jambes, rencontre des familles du Chemin Néocaté-
chuménal.

Dimanche 7 décembre À Bastogne, à l’église Saint-Pierre, à 15h, installation 
du nouveau doyen, l’abbé Jean-Claude Pivetta.

Mardi 9 décembre À Ciney, journée des doyens du diocèse.
Mercredi 10 décembre À Malonne, 25ème anniversaire de la canonisation de 

saint Mutien-Marie.
Vendredi 12 décembre À Namur, à l’évêché, Conseil épiscopal.

Dimanche 14 décembre À Rochefort, à l’église de la Visitation, à 14h30, ordina-
tion diaconale en vue du presbytérat d’Eric Lemoine.

Jeudi 18 décembre À Namur, à la prison, à 13h15, célébration de Noël. 
À Namur, au Séminaire, fête de Noël du Studium, à 
18h, célébration.

Vendredi 19 décembre À Namur, à l’évêché, Conseil épiscopal. 
À Andenne, à la prison,  à 17h30, célébration de Noël.

Mercredi 24 décembre À Namur, à la cathédrale Saint-Aubain, messe de 
minuit.

Jeudi 25 décembre À Namur, à la cathédrale Saint-Aubain, à 10 h, célébra-
tion du jour de Noël.

Il nous faut également ouvrir les yeux et percevoir ce que nous pourrions 
faire encore mieux. Comme par exemple en permettant que la place et 
la parole des pauvres soient présentes au sein de la vie des paroisses 
(accueil, célébrations, vie associative…), en encourageant des rencontres 
de relecture avec les personnes engagées dans les services pour qu’elles 
puissent témoigner de leur foi en Jésus-Christ au cœur de leur engage-
ment…

L’objectif n’est pas de rajouter des choses en plus de ce qui se fait déjà 
mais de comprendre davantage que le service du frère est l’affaire de 
tous les baptisés et que l’engagement auprès de ceux qui sont en souf-
france ou laissés sur le côté est pour nos communautés un appel à aimer 
à la manière du Christ. La diaconie est en quelque sorte une prédication 
de l’Église qui montre que la Parole est bel et bien incarnée et agissante. 
En cela, elle donne du crédit à la Parole de l’Église.

Pour mettre en œuvre ces recommandations, vous pouvez compter sur 
le soutien des membres du Comité de Pilotage de l’Année de la diaconie 
auxquels vous pouvez aussi faire connaître vos réalisations et les projets 
existants au sein de vos communautés.1 Une communauté modeste peut 
vivre un engagement de qualité auprès des pauvres et des blessés de la 
vie dans une fraternité active. Que ce soit par des visites dans une mai-
son de repos, un repas offert aux gens de la rue, en passant par l’école 
des devoirs, et par des actions menées par des associations diverses.

Faites connaître et partagez ce qui se vit dans vos communautés et dif-
fusez très largement autour de vous l’appel à ce temps fort, qui peut 
renouveler notre communauté diocésaine.

En ce temps de l’Avent, Dieu nous invite à nous tenir prêts, à veiller.

Veiller, c’est un appel à regarder en face, dans une perspective d’espé-
rance, « les joies et les espoirs, les tristesses et les angoisses des hommes 
de ce temps, des pauvres surtout et de tous ceux qui souffrent » (Concile 
Vatican II, Gaudium et Spes. L’Église dans le monde de ce temps, § 1).

Veiller c’est aussi agir. Comme chaque année, « Vivre Ensemble » fera 
appel à votre générosité lors des célébrations dominicales des 13 et 14 
décembre. « Vous aussi contre la pauvreté, choisissez la solidarité. »2

Veiller, c’est enfin rendre grâce pour la fraternité chrétienne pratiquée 
souvent dans la discrétion, par des actes peu apparents de la vie quoti-
dienne, au sein des paroisses, des associations, des mouvements.

Que l’Esprit Saint nous rende encore davantage attentifs et qu’il nous envoie aux « péri-
phéries de l’existence », vers celles et ceux qui crient leur détresse souvent silencieuse  : 
les plus fragiles, les moins aimés, les oubliés, les personnes qui souffrent de solitude, les 
« marginalisés »...

Qu’il nous rende aussi inventifs pour de nouveaux modes de vie qui incarnent notre espé-
rance d’une société plus juste et fraternelle.

 Fraternellement vôtre,
† Mgr Rémy Vancottem

Billet de notre évêque

À l'agenda de Mgr Vancottem

1 Abbé Jules Solot - 084/21.12.77 - solotrochefort@yahoo.be
2 Thème de l’Action Vivre ensemble 2014.  Voir p. 444.
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Nominations

f f M. l’abbé Eustache Butera, prêtre de 
l’archidiocèse de Kigali, est nommé vicaire 
à Bastogne.

f f M. l’abbé Onésime Muyembe, prêtre 
du diocèse de Kenge, est nommé adminis-
trateur des paroisses du secteur pastoral 
d’Etalle.

f f M. l’abbé Frédéric Lutete, curé in so-
lidum des paroisses de Bihain, Fraiture, 
Goronne, Neuville, Ottré, Petit-Thier, Pro-
vedroux, Regnier, Salmchâteau, Vielsalm 
et Ville-du-Bois, est également nommé 
aministrateur à Commanster, dans le sec-
teur pastoral de Vielsalm.

f f M. l’abbé Charles Nzeymana, prêtre 
du diocèse de Lucca (Italie), est nommé 
administrateur des paroisses du secteur 
pastoral de Pondrôme.

f f M. l’abbé Arnold Yoka Molombongo, 
prêtre du diocèse de Lisala, est nommé 
administrateur de Namur, St-Jean-Bap-
tiste et St-Loup, dans le secteur pastoral 
de Namur-centre.

Décès

f f M. l’abbé Marcel Pètre

Décédé à Saint- 
Servais le 22 oc-
tobre 2014, il était 
né, le 29 avril 
1947, à Cheve-
togne. Ordonné le 
1er juillet 1979, 
l’abbé Pètre a dé-

buté son ministère à Tamines avant 
d’exercer en milieu hospitalier. Lors des 
funérailles célébrées dans la chapelle 
du Beau Vallon, l’abbé Jean-François 
Scheffers a prononcé l’homélie.

« Je suis au milieu de vous comme celui 
qui sert » (Luc 22,27)

« C’est ce Christ-là qui passionne Marcel, 
c’est ce Christ-là qui a inspiré Marcel dans 
tous ses engagements, c’est ce Christ-là 
qu’il a fait connaître à tellement de per-
sonnes, en se mettant lui-même au ser-
vice.

Il avait choisi le métier d’infirmier, profes-
sion qu’il a exercée jusqu’il y a quelques 
années et toujours dans les services de 
soins intensifs : d’abord à l’hôpital d’Auve-
lais, puis à l’hôpital Saint-Camille devenu 
le CHR de Namur. Les soins intensifs : un 
service exigeant qui nécessite de grandes 
compétences professionnelles et un 
grand souci d’humanité. Marcel alliait sa 
compétence technique avec sa bonté hu-
maine.

Dans ce rôle professionnel, Marcel était, 
comme prêtre, signe discret de la proxi-
mité du Dieu de Jésus-Christ auprès des 
personnes souffrantes. Sa personnalité 
de prêtre, dans sa profession d’infirmier, 
était présente discrètement, avec beau-
coup de respect pour les convictions de 
chacun. »

L’abbé Scheffers parlera de l’abbé Pètre 
comme d’un homme au service de ses 
amitiés extraordinairement nombreuses. 
Il décrira un prêtre qui vivait ses ser-
vices dans un esprit de joie, d’humour. 
Et de souligner sa franchise comme son 
côté têtu : « Quand Marcel avait quelque 
chose à dire, il le disait. Ce qu’il disait était 
souvent juste et était souvent dit pour dé-
fendre ceux dont il avait le souci : les plus 
pauvres, les plus petits. »

« Saint Jean nous parle de Marcel! (1 Jn 3, 
14.16-20) : "Nous devons aimer, non pas 

avec des paroles et des discours, mais par 
des actes." Cette attitude de service de 
Marcel, ce n’était pas des paroles en l’air : 
c’était du vécu. Saint Jean ajoute : "Alors 
nous appartenons à la vérité" : alors, nous 
sommes dans le vrai de la vie. Marcel a 
été dans le vrai de la vie et il nous y en-
traînait. Saint Jean va plus loin encore  : 
"Parce que nous aimons nos frères, nous 
savons que nous sommes passés de la 
mort à la vie". La "vie éternelle" n’est pas 
dans les nuages : elle émerge dans notre 
vie quotidienne au cœur des relations de 
service mutuel, d’amitié, de présence, de 
joie partagée. Quand on vit de telles re-
lations, on se dit comme saint Jean : "Ça 
c’est la vraie vie, comme je voudrais que 
cette vie soit éternelle!" »

f f M. l’abbé  Maurice Thirion

Décédé le 4 no-
vembre 2014 à 
Namur, il était né 
le 22 avril 1932 à 
Hazeilles. Ordon-
né prêtre le 28 
juillet 1957, l’abbé 
Thirion a été vi-

caire à Namur. En 1989, il est nommé 
curé pour Oignies et Le Mesnil. A la re-
traite, il vivait au home Saint-Joseph, à 
Namur. 

Je viendrai vers toi

Lors des funérailles, son frère, l’abbé Gil-
bert Thirion, a lu un texte de Jacques Le-
clercq.
Je crois, oui je crois qu’un jour, 
Ton jour, ô mon Dieu, 
Je m’avancerai vers Toi 
avec mes pas titubants, 

Lundi 8 décembre À Rhode-Saint-Genèse, à la Maison Notre-Dame de 
la Justice, à 10h30, conférence et rencontre avec les 
aumôniers des équipes Notre-Dame.

Mercredi 10 décembre À Marloie, à 14h, Bureau du conseil presbytéral. 
Lundi 15 décembre À Namur, à la chapelle Notre-Dame de la Paix, à 18h, 

eucharistie avec le Souffle de Vie. 
Mercredi 17 décembre À Namur, à l’évêché, à 14h, Bureau de la Commission 

interdiocésaine Famille et Société. 
Jeudi 18 décembre À Namur, au Séminaire, à 12h45, Bureau des assis-

tants paroissiaux. 
Jeudi 25 décembre À Seilles, à l’église Saint-Étienne, à 10h15, eucharistie 

de la Nativité du Seigneur.

À l'agenda de Mgr Warin

Avis officiels

Avis officiels
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avec toutes mes larmes dans mes mains, 
et ce cœur merveilleux que Tu nous as 
donné, ce cœur trop grand pour nous 
puisqu’il est fait pour Toi...

Un jour, je viendrai, 
et Tu liras sur mon visage 
toute la détresse, tous les combats, 
tous les échecs des chemins de la liberté. 
Et Tu verras tout mon péché. 
Mais je sais, ô mon Dieu, 
que ce n’est pas grave le péché, 
quand on est devant Toi, 
puisqu’on est tant aimé!

Un jour, Ton jour, ô mon Dieu, 
je viendrai vers Toi. 
Et dans la véritable explosion de ma 
résurrection, je saurai enfin que la 
tendresse, c’est Toi, que ma liberté c’est 
encore Toi. 
Je viendrai vers Toi, ô mon Dieu, 
et Tu me donneras Ton visage. 
Je viendrai vers Toi, et je Te crierai à 
pleine voix :

« Père! J’ai tenté d’être un homme, 
et je suis Ton enfant »

(« Le jour de l’homme » Seuil 1976 p.152)

f f Renouvellement des abonnements

Pour recevoir en 2015, sans interruption, 
la revue Communications et/ou les lettres 
Pastorales, il est temps de renouveler son 
abonnement. Le prix est de 35 € pour 
Communications et de 8 € pour les lettres 
Pastorales. A verser sur le compte BE97 
0001 2058 5649 avec la mention « docu-
ments diocésains ».

Infos : 081/25.10.80.

f f Sauvegarder les archives  
paroissiales antérieures à 1796

Les évêques de Belgique demandent 
aux curés qui posséderaient encore 
des archives paroissiales antérieures 
à 1796 de les transférer aux Archives 
de l’Etat. Une décision qui a été prise 
afin de sauvegarder un patrimoine de 
grande qualité. La lettre des évêques : 

Chers collaborateurs,

Désireux de veiller à la sauvegarde du pa-
trimoine archivistique de nos paroisses, 
nous avons décidé de commun accord 
avec la direction des Archives de l’État, 
d’organiser le transfert des archives pa-
roissiales d’Ancien Régime (antérieures 
à 1796) vers les dépôts des Archives de 
l’État.

Nombre de paroisses conservent encore 
des documents très anciens. Elles ne 
disposent généralement pas des locaux 
adaptés et sécurisés, des moyens et du 
personnel nécessaires pour préserver 
dans de bonnes conditions, ni pour valori-
ser ce patrimoine exceptionnel.

Une fois transférés aux Archives de l’État, 

établissement scientifique fédéral dont la 
mission est la conservation des sources de 
l’histoire de notre pays, ces documents 
pourront être identifiés, classés, conser-
vés par des spécialistes. Un inventaire 
sera publié et mis à disposition gratuite-
ment sur le site web des Archives de l’État 
(www.arch.be). Ces documents pourront 
être consultés par le public dans une salle 
de lecture. Enfin, les paroisses conser-
veront la possibilité d’emprunter l’un ou 
l’autre document pour une exposition.

Nous vous demandons donc de bien vou-
loir vérifier si des archives antérieures à 
1796 sont conservées dans votre paroisse 
et si c’est le cas, de vous adresser au chef 
du service des Archives de l’État compé-
tent :

ͳ  ͳ Province de Namur : �  
Emmanuel Bodart – Archives de 
l’État à Namur, 41, Boulevard Cau-
chy 5000 Namur – 081/65.41.98 –  
archives.namur@arch.be

ͳ  ͳ Arrondissement de Marche-en-Fa-
menne et canton de Saint-Hubert  : 
Thierry Scholtes - Archives de l’État 
à Saint-Hubert, 12, Place de l’Abbaye 
6870 Saint-Hubert – 061/61.14.55 – 
Marchiennes-hubert@arch.be

f f Le casuel en hausse

Les évêques diocésains francophones de 
Liège, Namur et Tournai, dans un souci 
d’harmonisation, ont porté à 160 € le ca-
suel pour les funérailles et mariages dans 
leurs diocèses.

Pour Namur, la répartition demeure iden-
tique à celle prévue le 1er janvier 2010, 
à l’exception du supplément de 25 € per-
çus, qui couvrira une partie des dépenses 

croissantes auxquelles le diocèse doit 
faire face. 

Jusqu’ici, le diocèse de Namur était le seul 
à ne pas bénéficier d’une partie du casuel. 
Dans la pratique, cette part revenant au 
diocèse, sera versée via les comptes déca-
naux du Nouvel-An, des Saintes-Huiles et 
de Septembre.

Il est à noter que le casuel pour un service 
au crématorium de Ciney passe de 60 à  
80 € au 1er janvier 2015.

Mariage et funérailles Dernier adieu Autre service
Célébrant 30 20 20
Caisse paroissiale 15 0 10
Organiste 35 14 13
Chantre 15 7 6
Sacristain 15 5 4
Acolyte 2,50 1,50 2
Fabrique d’église 22,50 12,50 5
Diocèse 25 20 20
Totaux 160 80 80

Bon à savoir

Avis officiels
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Avis officiels

ͳ  ͳ Arrondissements d’Arlon et de Neuf-
château  : Michel Trigalet - Archives 
de l’État à Arlon, 9, Parc des Expo-
sitions 6700 Arlon - 063/22.06.13 –  
archives.arlon@arch.be.

Une copie de votre rapport sera commu-
niquée à l’archiviste de votre diocèse, qui 
collabore également à cette opération.

Le personnel des Archives de l’État peut 
vous apporter son aide dans l’identifi-
cation des documents concernés et ré-
pondre à vos questions.

Si des archives d’Ancien Régime sont 
conservées dans votre paroisse, elles de-
vront être remises – en échange d’une 
attestation – aux Archives de l’État. Cette 
opération ne nécessite aucune tâche par-
ticulière de votre part  : cela signifie que 
les archives peuvent être remises sans 
frais et sans travail d’inventaire. Vous 
veillerez toutefois à manipuler ces docu-
ments avec soin.

Nous vous remercions de votre précieuse 
collaboration.

w Les évêques de Belgique

f f Nouveaux lectionnaires : le décret 
des évêques

Le nouveau lectionnaire dominical et 
le nouveau lectionnaire férial utilisant 
la nouvelle traduction de la Bible à 
l’usage de la liturgie viennent d’être 
édités. Ces lectionnaires sont dispo-
nibles dans les CDD.

Voici le décret officiel des évêques fran-
cophones de Belgique pris le 30 octobre 
2014 concernant leur entrée en usage :

Suite à leur recognitio par la Congréga-
tion pour le culte divin en date du 24 juil-
let 2014, la nouvelle traduction des Lec-
tionnaires férial et dominical entrera en 
vigueur dès l’Avent 2014 et sera la seule 
utilisée à partir de l’Avent 2015.

† Jean-Luc Hudsyn 
Evêque référendaire pour la liturgie

Pour rappel :

ͳ  ͳ Lectionnaire du dimanche  : grand 
format (20,5 x 29,5 = quasi A4) : 115 
€. Petit format (18 x 27,5) : 80 €.

ͳ  ͳ Lectionnaire de semaine (unique-
ment petit format) : 125 €.

ͳ  ͳ Le lectionnaire sanctoral sera publié 
ultérieurement.

f f Le signe de la paix au cours de la 
célébration de l’eucharistie

Aux prêtres, diacres et animateurs  
en pastorale

Suite au Synode sur l’Eucharistie de 
2005, les conférences épiscopales ont été 
consultées en 2008 afin de recueillir leur 
avis sur le signe de la paix au cours de la 
messe.

En juillet 2014, la Congrégation pour le 
Culte divin et les sacrements a fait parve-
nir aux évêques une Lettre circulaire en 
réponse à cette consultation. Les évêques 
francophones de Belgique voudraient 
vous faire part de certains points d’at-
tention à ce sujet. Cette note-ci s’adresse 
aux prêtres, aux diacres, aux animateurs 
en pastorale, et à travers eux, aux divers 
responsables de la liturgie au sein des pa-
roisses, des communautés et des aumô-
neries. 

La paix est ce don que le Christ ressuscité 

continue de communiquer à son Eglise. Le 
déroulement de la liturgie eucharistique 
nous rappelle que cette paix, sa paix, il 
nous la donne tout particulièrement au 
moment où nous allons communier à lui. 
Il nous invite à nous en nourrir pour en té-
moigner dans notre vie de tous les jours, 
au cœur de ce monde si souvent éprouvé 
par les conflits interpersonnels et collec-
tifs. Ce signe de la paix est donc d’une 
grande importance  : «  L’Eucharistie est 
par nature Sacrement de la paix » (Benoît 
XVI, Exhor. Apost., Sacramentum caritatis, 
22.février 2007, n° 49).

Pour le Missel romain, y compris pour la 
nouvelle version en préparation, le choix 
a été fait de maintenir le signe de la paix 
là où il est situé actuellement  : avant la 
communion.

Après la Prière eucharistique, nous nous 
préparons à la communion en reprenant 
ensemble la prière que nous avons reçue 
du Seigneur. Les deux prières qui suivent 
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insistent sur cette dimension essentielle 
de la communion qu’est la paix : « Donne 
la paix à notre temps » - « Donne-lui tou-
jours cette paix ». Aussi le prêtre conclut 
en disant : « Que la paix du Seigneur soit 
toujours avec vous  ». Et pour joindre le 
geste à la parole, l’assemblée est invitée à 
se donner la paix.

Vu la beauté et l’importance de ce geste, 
nous voudrions souligner quelques points 
d’attention :

ͳ  ͳ Nous sommes invités à nous donner 
«  la paix du Christ ». Le Christ dit lui-
même qu’il ne s’agit pas de n’importe 
quelle paix. Ce n’est pas celle que le 
monde peut donner, ni non plus nous-
mêmes par nos propres forces. C’est la 
sienne : nous la recevons de lui. A par-
tir de l’autel, par le prêtre, par le voisin 
qui nous la donne elle arrive jusqu’à 
nous et nous la transmettons à notre 
tour à ceux qui nous entourent.

Il ne s’agit pas simplement d’un geste 
fraternel et convivial que nous nous 
nous donnons les uns aux autres. Il 
nous est demandé de trouver cette 
justesse liturgique qui signifie ce que 
nous croyons : que cette paix, nous la 
recevons d’un Autre et que, maillons 
de cette chaîne, nous sommes appe-
lés à la transmettre à notre tour afin 
qu’elle poursuive son chemin vers le 
reste de l’assemblée.

Nous invitons prêtres, diacres et 
membres de l’assemblée à ce que cette 
paix du Seigneur se fasse de proche en 
proche, avec une certaine sobriété du 
geste et des déplacements.

ͳ  ͳ Ce rite se poursuit par le chant de 

l’Agneau de Dieu qui, accompagnant la 
fraction du pain, fait résonner encore 
cette paix que nous recevons du Christ 
au prix de sa vie donnée et fruit de son 
pardon.

ͳ  ͳ Le Missel Romain signale que ce geste 
de la paix est fait « si cela convient ». Il 
peut y avoir certaines circonstances où 
on peut l’omettre, mais on aura com-
pris que vu comme une transmission 
de la paix que nous confie le Christ au 
moment de communier, il est normal 
qu’il fasse partie ordinairement de 
toute célébration eucharistique.

ͳ  ͳ Si un diacre participe à la liturgie, c’est 
à lui qu’il revient d’inviter l’assemblée 
à se donner la paix.

Le Missel formule cette invitation en ces 
termes : « Dans la charité du Christ, don-
nez-vous la paix ». Il n’est pas dit : « Don-
nez-vous un signe de paix » : c’est bien sa 
paix que le Christ nous confie et c’est sa 
paix elle-même - « mystère de nos mains 
vides  » - qu’il nous est donné de trans-
mettre autour de nous.

† Mgr Rémy Vancottem

f f Cinquième journée diocésaine du 
Chantier paroissial : « Faire chemin 
ensemble en Eglise »

Le 21 mars 2015, à l’Accueil à Beau-
raing, l’équipe diocésaine du Chantier 
Paroissial organise la cinquième jour-
née diocésaine,  moment privilégié de 
rencontres à la fois pour les personnes 
déjà engagées dans le Chantier Parois-
sial et pour toutes celles qui s’y inté-
ressent.

Avis officiels

En présence de Mgr Vancottem et de 
Mgr Warin, dans une ambiance convi-
viale, prêtres et laïcs de tous les coins 
de notre diocèse, qu’ils soient membres 
d’une équipe locale, acteurs d’un secteur 
pastoral ou d’un doyenné, actifs dans une  
pastorale spécialisée ou un mouvement, 
ou, tout simplement,   baptisés soucieux 
d’une vie plus évangélique dans leur pa-
roisse, prennent le temps de partager 
leurs expériences, leurs joies, leurs ques-
tions, de se rencontrer tout simplement.

Depuis quatre ans,  aidés par des témoins 
et surtout nous laissant guider par la Pa-
role de Dieu, nous avons réfléchi à notre 
mission de baptisés, à notre responsabi-
lité commune dans cette mission, nous 
avons voulu partager la joie de croire. 
Ensemble, nous voulons que nos com-
munautés chrétiennes deviennent vérita-
blement des signes d’Évangile pour notre 
temps.

Pour la prochaine journée, nous avons 
choisi comme thème « Faire chemin en-
semble en Eglise ».  Nous voulons réflé-
chir à la participation et à la corespon-
sabilité dans l’Église «  locale  », au nom 
de notre baptême, à  la façon de vivre la 
synodalité localement en Eglise, notam-
ment par le biais du Conseil Pastoral de 
l’unité pastorale. 

« La mission salvifique de l’Église dans le 
monde est réalisée non seulement par 
les ministres qui ont reçu le sacrement 
de l’Ordre, mais aussi par tous les fidèles 
laïcs  : ceux-ci, en effet, en vertu de leur 
condition de baptisés et de leur vocation 
spécifique, participent, dans la mesure 
propre à chacun, à la fonction sacerdo-
tale, prophétique et royale du Christ.

Les pasteurs, en conséquence, doivent 
reconnaître et promouvoir les ministères, 
les offices et les fonctions des fidèles laïcs, 
offices et fonctions qui ont leur fonde-
ment sacramentel dans le Baptême, dans 
la Confirmation, et de plus, pour beau-
coup d’entre eux, dans le Mariage » (Jean-
Paul II, Christi Fideles Laïci, § 23).

« Aujourd’hui, beaucoup d’Églises locales 
appellent et envoient des laïcs en leur 
confiant un ministère au service de l’Évan-
gile et au nom de l’Église. Ces « nouveaux 
ministères  » doivent être considérés 
comme une chance, non pas pour « faire 
tourner » l’Église, mais pour lui permettre 
de remplir sa vocation au cœur du monde 
afin de le porter à son achèvement  »  
(A. Borras et G. Routhier, Les nouveaux 
ministères).

Nous serons aidés dans notre réflexion 
par l’abbé Alphonse Borras du diocèse 
de Liège et quelques participants à des 
Conseils Pastoraux locaux. Nous nous ré-
jouissons de nous rencontrer ce 21 mars!

w L’équipe du Chantier Paroissial
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Actualité

f f Mgr Vancottem invité de KTO

Si vous êtes des habitués de la chaîne de 
télévision KTO et de l’émission « La vie des 
diocèses » vous avez suivi la prestation de 
Mgr Rémy Vancottem. Le 31octobre der-
nier, il était l’invité d’Etienne Loraillère, 
journaliste et directeur de la rédaction de 
KTO. Mgr Vancottem a choisi, à travers les 
reportages, de faire mieux connaître, en 
France et chez nous, l’année de la diaco-
nie qui vient d’être lancée, le séminaire de 
Namur et le nouveau service Art, Culture 
et Foi. 

A revoir sur www.ktotv.com.

f f Ils étaient en pèlerinage à Rome

Une douzaine de prêtres du diocèse ont 
séjourné à Rome en compagnie de Mgr 
Vancottem. Un pèlerinage qui s’adres-
sait, comme en 2013 en Terre Sainte, aux 

prêtres qui comptent moins de dix ans de 
vie sacerdotale. Un programme chargé 
attendait le groupe rejoint par les trois 
prêtres du diocèse actuellement en for-
mation à Rome.

Tous ont prié dans les grandes basiliques 
mais aussi devant le tombeau de saint 
Pierre. Le mercredi, ils assistaient à l’au-
dience du pape. «  Nous étions, sur le 
parvis, à quelques mètres de lui souligne 
l’abbé Karuhijé, l’un des organisateurs. Il 
nous a salués. » Rencontre encore avec le 
cardinal Stella, préfet de la Congrégation 
pour le clergé. « Nous avons eu une très 
belle discussion sur la liturgie, sur le cler-
gé, sur l’avenir. » Avec l’ambassadeur de 
Belgique près le Saint-Siège, ils ont échan-
gé sur les relations entre l’état belge et 
l’Eglise. Ils retiendront encore ces discus-
sions avec les représentants de différents 
dicastères dont ceux qui travaillent avec 
les jeunes. L’idée est, comme en Belgique, 
de rejoindre les jeunes là où ils sont au-
jourd’hui et de les inviter à la prière, à 
écouter la Parole de Dieu…

f f Les évêques européens commémo-
rent la Première Guerre Mondiale

Des évêques de tout le continent se sont 
rendus à Verdun en tant que pèlerins à 
l’occasion du centenaire du déclenche-
ment de la Première Guerre Mondiale. 
Deux services simples de prière ont eu 
lieu à l’Ossuaire de Douaumont et les 
évêques ont déposé des bougies votives 
dans la chapelle de l’Ossuaire où reposent 
les ossements de 130.000 soldats incon-
nus. Dans la cathédrale de Verdun, ils ont 
célébré des vêpres pour les morts.

L’occasion de se souvenir de ceux qui ont 
péri et de ceux qui sont encore marqués 

Informations pastorales

par le souvenir des innombrables pertes 
humaines engendrées par ce conflit : près 
d’un million de soldats sont morts à la ba-
taille de Verdun. « Une fois encore, nous 
sommes frappés par la pure folie qu’est 
la guerre et le gâchis qu’elle entraîne. Si à 
l’aube du 20ème siècle, les destinées des 
nations en Europe avaient été entremê-
lées, la Première Guerre mondiale n’au-
rait pas eu lieu. Nous prenons la parole 
pour toutes les victimes de la guerre et 
des conflits armés, militaires et civils, et 
nous prions pour la paix dans le monde. »

f f La bataille des Ardennes,  
70 ans après

Les 12, 13 et 14 décembre prochains, 
la ville de Bastogne commémorera le 
70ème anniversaire de la bataille des 
Ardennes. Des milliers de visiteurs sont 
attendus, dont les ambassadeurs améri-
cains et allemands, des généraux améri-
cains et bien sûr des anciens combattants. 
Au programme de ce long week-end : un 
spectacle son et lumière au Mardasson en 
l’honneur des soldats texans (le vendredi 
à 19h30 et le samedi à 17h30 et 20h30), 
un cortège patriotique (le samedi à 14h), 
le traditionnel lancer de noix depuis le 
balcon de l’hôtel de ville, en présence du 
roi Philippe et de la reine Mathilde (le sa-
medi à 15h15), sans oublier les remises 

de médailles aux vétérans et les anima-
tions permanentes dans la Grand’rue. Un 
office religieux sera célébré en l’église de 
Noville, le dimanche 14 décembre à 10h. 
Il sera suivi d’un dépôt de fleurs après la 
cérémonie, à l’enclos des fusillés.

Infos : 061/24.09.30 – l.thonus@ 
bastogne.be - www.bastogne.be.

f f Nous profitons de cet anniversaire 
pour publier des notes rédigées par 
Mgr Charue suite à sa visite dans la ré-
gion de Bastogne en janvier 1945.

Lire en page

f f La fête de Noël sur le site internet 
du diocèse

Cette année encore, le site internet du 
diocèse de Namur (www.diocesede-
namur.be) veut se faire l’écho des ac-
tivités organisées en paroisse dans le 
cadre de la fête de Noël : concerts, ex-
positions, spectacles, marchés de Noël, 
crèches vivantes… Pour permettre aux 
chrétiens d’assister aux offices reli-
gieux qui se tiendront dans nos deux 
provinces, une page spéciale sera éga-
lement consacrée aux horaires des dif-
férentes célébrations prévues à cette 
occasion  : messes de minuit, messes 
du jour de Noël, célébrations pour en-
fants, célébrations du pardon, vêpres... 
N’hésitez pas à nous transmettre tous 
les renseignements utiles avant le 10 
décembre à mediadiocese@skynet.be.
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Catéchuménat des adultes

f f Intégré au Vicariat CLeF (Catéchèse, 
Liturgie et Formation), le service dio-
césain du catéchuménat des adultes 
se tient à la disposition des paroisses 
et des personnes qui accompagnent 
les adultes dans un cheminement vers 
les trois sacrements de l’initiation chré-
tienne : baptême, confirmation, eucha-
ristie.

Lire en page

CDD

f f Le CDD d’Arlon sera présent au Marché 
de Noël de Warnach le week-end des 6 et 
7 décembre, ainsi qu’à celui d’Arlon du 
vendredi 12 au dimanche 14 décembre. A 
Namur, c’est au sein même de la librairie 
que le marché de Noël sera installé.

f f Les CDD d’Arlon et de Namur seront 
fermés du vendredi 2 au samedi 10 jan-
vier 2015 pour inventaire. Réouverture le 
lundi 12 janvier.

f f En cette fin d’année 2014, la chasse 
aux cadeaux de Noël est ouverte. Pour 
celles et ceux qui sont à la recherche 
d’idées originales, les librairies CDD 
d’Arlon et de Namur vous proposent un 
large choix d’articles de qualité : livres, 
CD, crèches…

Lire dans le cahier central

Concerts - Spectacles

f f Pause musicale au séminaire
Deux concerts de midi sont programmés 
durant ce mois de décembre au sémi-
naire de Namur. Ils sont donnés par des 
étudiants de l’IMEP (Institut de Musique 
et de Pédagogie) qui font ainsi l’expé-
rience du concert et du public. Pour les 
mélomanes, c’est l’occasion de découvrir 
de nouveaux talents. Le 11 décembre, 
musique de chambre avec les élèves de 
la classe de Hanxiang Gong. Le 18 dé-
cembre, la musique de chambre sera tou-
jours à l’honneur avec cette fois les élèves 
de la classe de Sophie Hallynck.

Les concerts ont lieu dans la chapelle 
du séminaire, rue du Séminaire 11b, de 
12h15 à 13h. Ils sont gratuits et commen-
tés. 

Infos : Christine Gosselin - 081/25.64.66.

f f Gospel for Life chez nous

Gospel for Life revient pour une série de 
concerts dont trois sont programmés dans 
le diocèse. Plus de 100 choristes accom-
pagneront Didier Likeng, Amanda Malela 
Mbuyia et Thérésa Kis. Vous les applau-
direz le vendredi 12 décembre à 20h, à 
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l’église Saint-Martin à Arlon; le samedi 13 
décembre à 20h, à Denée, à l’abbaye de 
Maredsous et le dimanche 21 décembre, 
toujours à 20h, au Théâtre de Namur. 

Infos et réservations : www.070.be - 
02/376.76.76.

Couples et famille

f f Du temps a deux, du temps  
avec Dieu : trois haltes en 2015 

Amour et Vérité est une branche apos-
tolique de la communauté de l’Emma-
nuel au service du couple et de la famille. 
Suite au succès de son parcours organi-
sé en 2014, les organisateurs proposent 
trois nouvelles haltes dans le quotidien 
mouvementé, à l’attention spéciale des 
couples mariés depuis moins de 10 ans. 
Au programme, trois rendez-vous, entre 
janvier et mars 2015, pour continuer à 
croître dans l’unité : le dimanche 25 jan-
vier de 9h30 à 17h30 à Namur (lieu à pré-
ciser, enfants de 3 à 12 ans bienvenus), les 
samedi 7 et dimanche 8 février à Banneux 
(Hospitalité de Banneux N.-D., sans en-
fants), et le dimanche 1er mars de 9h30 à 
17h30 à Namur (lieu à préciser, enfants de 
3 à 12 ans bienvenus). Formation, témoi-
gnages, prière et échanges rythmeront 
ces rencontres.

Prix pour le parcours  : 130 € par couple 
à verser sur le compte BE21 0012 0201 
4603, avec la mention : « Parcours couples 
2015 + noms et prénoms ». Le couple qui 
s’inscrit s’engage à suivre la totalité du 
parcours. Inscription avant le 10 janvier 
2015 à l’adresse  : emmanuel.belgique.
secretariat@belgacom.net. Préciser les 
coordonnées des conjoints, prénoms et 

dates de naissance des enfants qui vien-
dront les deux dimanches.

Infos : B. et F. Van den Hove – 
0486/17.26.63.

Église universelle

f f À l’écoute des jeunes Églises

« A l’écoute des jeunes Eglises » nous 
replonge dans le synode consacré aux 
«  défis pastoraux de la famille dans 
le contexte de l’évangélisation  » en 
relayant des préoccupations venues 
d’Afrique, de République centrafri-
caine, des Philippines... Préoccupa-
tions bien différentes des nôtres.

Lire en page

f f Prions avec le pape François
Pour que la naissance du Rédempteur 
apporte paix et espérance à tous les 
hommes de bonne volonté.

Pour que les parents soient d’authen-
tiques évangélisateurs, transmettant à 
leurs enfants le don précieux de la foi.

Enseignement

f f L’équipe Oxylierre (Pastorale Scolaire 
de l’Enseignement secondaire) organise 
une journée pastorale, pour les direc-
tions, avec l’intervention de Michel Du-
puis, professeur à l’U.C.L., sur le thème : 
« Faire de la fragilité une alliée? » La jour-
née se déroulera le mardi 2 décembre, 
de 9 à 15h30, à l’Institut Saint-Roch, rue 
Saint-Roch 7, à Marche-en-Famenne.

Infos : oxylierre@codiecnalux.be.
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Formations

f f Les catéchètes dans la mission  
de l’Eglise, un colloque à Paris

L’étude de l’enseignement du pape Fran-
çois montre que la question de l’initiation 
en catéchèse est maintenant pleinement 
intégrée. Pour accompagner son déploie-
ment théologique, il convient dès lors 
d’en montrer les fondements et, surtout, 
de penser les moyens qui vont accompa-
gner sa mise en œuvre. Dans ce cadre, le 
VIIe colloque international de l’ISPC (Ins-
titut Supérieur de Pastorale Catéchétique 
de Paris) veut interroger les mutations qui 
affectent la posture des acteurs de la ca-
téchèse dans son sens le plus large  : ca-
téchistes, accompagnateurs de catéchu-
mènes, animateurs en aumônerie, APS… 
désignés dans leur diversité sous le terme 
englobant de catéchètes.

Ce colloque aura lieu du 17 au 20 février 
2015, à Paris, en partenariat avec la Facul-
té de théologie de l’Université catholique 
de Louvain. Au programme, des confé-
rences, des débats et des ateliers, avec 
l’intervention de nombreux intervenants, 
dont des collaborateurs ou des proches 
de l’UCL. Programme complet disponible 
sur le site internet du diocèse de Namur, à 
la rubrique « Formations ».

Infos : +33.(0)1.44.39.52.54 -  
ispc.theologicum@icp.fr -  
www.icp.fr/theologicum/ispc.

Jeunes

f f Youth 4 God à Couvin,  
le samedi 10 janvier

Depuis quelque temps déjà, le doyenné 
de Couvin organise chaque année une 
marche aux alentours de l’Épiphanie. Un 
événement ouvert à tous, dont la pro-
chaine édition se tiendra le samedi 10 jan-
vier 2015. Comme à chaque fois, Jocelyne 
Terwagne animera un conte particulière-
ment adapté aux familles. De son côté, 
le Service Jeunes du diocèse de Namur 
– qui s’associe aux organisateurs – invi-
tera spécialement les jeunes de 12 à 17 
ans à rejoindre le groupe de marcheurs. 
Une initiative qui s’inscrit dans le cadre 
des journées Youth 4 God, et qui entend 
répondre à l’intuition suivante  : aller au 
contact des réalités pastorales, descendre 
sur le terrain afin de donner du souffle 
aux jeunes de l’endroit.

Le 10 janvier prochain, la marche partira à 
14h du barrage du Ry de Rome, direction 
Couvin. Le groupe des 12-17 ans vivra une 
activité spécialement concoctée à son 
intention, sur le thème « A la recherche 
de la lumière ‘perdue’  ». Une trame à 
suspens, avec des découvertes qui per-
mettront de faire de petites plongées bi-

bliques, et un point d’orgue surprise. A 
l’arrivée, un goûter chaud sera servi chez 
les frères maristes, et diverses activités 
seront proposées en vue de préparer 
la célébration eucharistique du soir. Les 
participants prendront alors la direction 
de l’église décanale, dans le cadre d’une 
marche aux flambeaux. À 19h, la messe 
festive sera célébrée avec toute la com-
munauté.

Infos : 081/25.64.86 -  
jeunesnamlux@catho.be -  
http ://jeunesnamluxcatho.be.

f f Rencontre européenne de Taizé : 
direction Prague!

La prochaine rencontre européenne de 
Taizé se déroulera à Prague du 28 dé-
cembre au 3 janvier. Un rendez-vous qui 
rassemblera des milliers de jeunes pour 
une nouvelle étape du «  pèlerinage de 
confiance sur la terre  », initié par frère 
Roger à la fin des années 70. Pour les par-
ticipants, âgés de 17 à 35 ans (16 ans en 
groupe accompagné), ces quelques jours 
pourront être vécus dans l’esprit de Taizé. 
Au programme : prière silencieuse, prière 
commune, échanges et rencontres dans 
Prague, la ville aux mille tours et aux mille 
clochers.

Pour une inscription avant le 7 décembre, 
un montant de 220 € est à verser sur le 
compte  : BE82 7340 3361 6468, avec en 
communication : « S522 – Taizé Prague – 
nom prénom ». Pour une inscription après 
le 7 décembre, ce montant passe à 250 €. 
Un prix qui comprend le voyage, l’assu-
rance, les repas et la rencontre sur place. 
Cette somme ne peut être un empêche-
ment à la participation. Si les participants 
sont nombreux, le prix pourrait légère-
ment baisser.

Infos et inscriptions :  
www.jeunescathos.org –  
taize@jeunescathos.org –  
0470/43.13.26 - 010/23.52.70.

f f Lancement du site Woggle & Spirit
Encouragés par les évêques francophones 
de Belgique, de nombreux jeunes et 
les services diocésains de pastorale des 
jeunes, ont souhaité mettre en place une 
nouvelle manière de s’enrichir et d’être 
au service les uns des autres, dans la bien-
veillance et le respect de chacun. Grâce à 
leur audace et leur créativité, le site Wo-
ggle & Spirit, plateforme chrétienne pour 
les mouvements de jeunesse, est né! Ce 
service propose d’accompagner et de 
soutenir les jeunes des mouvements de 
jeunesse (le Patro, les Guides Catholiques 
de Belgique, les Scouts… ) dans leurs ani-
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mations à la foi et les célébrations chré-
tiennes, afin de vivre la joie de l’Évangile. 
Cette plateforme est un lieu d’interac-
tions, de rencontres et d’échanges au ser-
vice des jeunes et de l’animation spiri-
tuelle.

Infos : www.wogglespirit.be (aussi sur 
Facebook) - 0470/54.01.87 – info@
wogglespirit.be. Des dépliants Woggle 
& Spirit sont disponibles auprès de la 
plateforme.

Pèlerinages Namurois 

f f En 1964, il y a cinquante ans, le pre-
mier pèlerinage en Terre Sainte était 
organisé par les Pèlerinages Namurois. 
Une occasion unique de plonger dans 
les souvenirs avec Paul Tavier. Il a été 
dans les premiers à visiter Jérusalem, 
le mont Sinaï... Souvenirs, souvenirs.

Lire en page

Retraites – Stages – Conférences

Au monastère Notre-Dame  
d’Ermeton-sur-Biert

f f Du mardi 23 (à 16h) au jeudi 25  
décembre (à 14h), célébration  
de la fête de Noël

Une proposition sur le thème « Célébrer 
le mystère du Christ. Dieu a osé devenir 
homme ». Animation : Mgr Aloys Jousten, 
évêque émérite de Liège.

Infos :  
Monastère Notre-Dame des Bénédictines 

Rue du Monastère 1 
5644 Ermeton-sur-Biert  
071/72.00.48 (en semaine, de 9 à 11h  
et de 14h30 à 16h30)  
accueil@ermeton.be – www.ermeton.be

À l’Internat Don Bosco  
de Ganshoren

f f Le samedi 13 décembre, de 9 à 16h, 
«  La théorie du genre,  
qu’en penser? »

Une conférence animée par Sœur Cathe-
rine Fino, salésienne, maître de confé-
rences à l’Institut Catholique de Paris. 

Infos :  
Sr Bénédicte Pitti - 02/425.24.69  
bpitti@scarlet.be.

Au monastère Notre-Dame  
d’Hurtebise

f f Du mercredi 24 au jeudi 25 dé-
cembre, « Le Verbe s’est fait chair »

Célébrations de Noël, avec l’abbé André 
Haquin, pour fêter la naissance de Jésus : 
il vient partager notre vie pour que nous 
ayons part à la sienne! 

Infos : 
Monastère Notre-Dame d’Hurtebise 
Rue du Monastère - 6870 Saint-Hubert 
061/61.11.27 (entre 9h et 12h et entre 
18h et 19h) 
hurtebise.accueil@skynet.be 
www.hurtebise.net

Au Centre d’Accueil Spirituel Notre-
Dame de la Paix de Libramont

f f Du vendredi 12 au dimanche  
14 décembre, « La conception »

442

f f Du vendredi 9 au dimanche 11 jan-
vier 2015, « La vie intra-utérine »

Deux rendez-vous qui s’inscrivent dans le 
cadre d’un parcours de neuf week-ends, 
sur le thème « Les quatre saisons de l’en-
fance ». Au programme : prières d’inter-
cession pour la guérison spirituelle des 
blessures. Animation  : Père Jean-Marie 
Gsell et son équipe.

Infos :  
Centre d’Accueil Spirituel Notre-Dame  
de la Paix 
rue des dominicains 15 - 6800 Libramont 
061/86.00.48 – 0499/20.07.41 -  
centredaccueil@notredamedelapaix.be 
www.notredamedelapaix.be

Chez les Sœurs  
de Notre-Dame à Namur

f f Le mercredi 10 décembre de 13h30 à 
16h, après-midi de réflexion

Invitation à celles et ceux qui souhaitent 
mieux connaître sainte Julie Billiart.  
PAF : 5 €.

Infos :  
Sœurs de Notre-Dame de Namur Rue 
Julie Billiart 17 – 5000 Namur  
081/25.43.07 (pendant la journée) 
marie.kelly@sndden.org 
honorine.yamba@sndden.org.

Au Centre spirituel Notre-Dame de 
la Justice de Rhode-Saint-Genèse 

f f Du mercredi 31 décembre (à 18h) au 
jeudi 1er janvier 2015 (à 17h), « Vivre 
un réveillon différent »

Une proposition pour bien commencer 
l’année avec le Seigneur : repas simple et 
festif, nuit de prière et journée conviviale. 

Animation : Paule Berghmans scm et une 
équipe.

f f Du samedi 3 (à 16h) au jeudi 8 jan-
vier (à 17h), « Au coin du feu »

Cinq jours « à la carte » pour les aînés et 
les personnes seules  : moments de dé-
tente, de ressourcement, de repos, de 
rencontre. Activités, visites culturelles et 
artistiques librement choisies et suivies. 
Animation : Paule Berghmans scm et Béa-
trice Petit.

Infos :  
Centre spirituel Notre-Dame de la Justice  
Avenue Pré-au-Bois 9 
1640 Rhode-Saint-Genèse 
02/358.24.60 
info@ndjrhode.be - www.ndjrhode.be

Au Centre La Pairelle de Wépion

f f Du vendredi 2 (à 9h30) au dimanche 
4 janvier 2015 (à 17h), « Relire 
l’année écoulée, reconnaître le vécu, 
renaître… »

À partir de textes bibliques, relire per-
sonnellement l’année écoulée pour y voir 
Dieu présent et aimant, partager en petits 
groupes et célébrer tous ensemble pour 
aller vers demain. Animation : P. Philippe 
Marbaix sj et Sr Isabel Rodrigue ssnsf, 
membres d’ESDAC (Exercices Spirituels 
pour un Discernement Apostolique Com-
munautaire). 

f f Du vendredi 16 (à 18h15) au di-
manche 18 janvier (à 16h), « À la 
manière de Jésus, transformer les 
difficultés relationnelles »

Il ne faut pas grand-chose pour qu’une re-
lation se ferme… Comment être à l’écoute 
sans s’écraser soi-même? Comment s’af-
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« Tout au début de janvier 1945, on se pré-
occupa de l’aide à apporter aux sinistrés. 
Je fis appel à la population. On organisait 
des transports de vivres et de vêtements.

J’appris que le Gouverneur Van den Cor-
put, d’Arlon, avait fait un appel semblable 
et le diffusait par la radio. Que faire? Fal-
lait-il supprimer l’œuvre «  diocésaine  » 
de solidarité? Je me résolus à aller à Ar-
lon chez le Gouverneur. Voici ce qu’il me 
répondit  : «  Continuez, Monseigneur. 
Vos curés savent bien les besoins et les 
ressources et l’aide se fera sans un orga-
nisme dont il faudra supporter les frais de 

fonctionnement ».

Nous disposâmes de bien des dons en na-
ture qui furent transportés par un grand 
nombre de camions et de voitures et 
d’une somme de plus de trois millions (à 
la valeur d’alors)...

Les nouvelles nous arrivaient, doulou-
reuses  : notamment le massacre des 
jeunes à Bande, la destruction du sémi-
naire de Bastogne, les ruines de Houffa-
lize, etc.

J’avais hâte d’aller dans les Ardennes. Les 
autorités américaines de Namur et d’Ar-
lon me fournirent un laissez-passer.

Systématiquement, je me rendis dans 
tous les villages sinistrés des Ardennes. 
Ces rencontres furent émouvantes. J’étais 
accompagné du chanoine Schmitz qui 
prenait des notes.

Une grande partie des visites se fit avec 
l’auto de M. Jules Opart. Dans la région 
de Bastogne, la voiture était trop basse 
pour parcourir les chemins défoncés. On 
nous prêta une Jeep américaine, haute 
sur roues. Nous avons pu ainsi pénétrer 
partout, avec d’ailleurs bien des aven-
tures. Une seule localité ne put être visi-
tée, faute de circulation possible, à savoir 
Limerlé, qui avait d’ailleurs échappé à la 
destruction.

Ces visites aux Ardennes sinistrées qui 
m’occupèrent deux mois, m’ont rendu 
encore plus chères ces populations du 
Luxembourg qui se relevèrent difficile-
ment du désastre qui les a frappées. »

Sources : revue Communications  
du mois de février 1978

Cette année 2014 a été riche en 
commémorations historiques  : 

100ème anniversaire du début de la 
Première guerre mondiale, 70ème 
anniversaire du débarquement de 
juin 1944, et bientôt, 70ème anniver-
saire de la bataille des Ardennes. Mgr 
Charue était évêque de Namur lors 
de cet épisode sanglant. Dans des 
notes qu’il a rédigées, et où il évoque 
des moments importants de sa vie 
et de l’histoire du diocèse, il raconte 
sa visite aux Ardennes sinistrées, 
quelques semaines après l’offensive…

Le témoignage de Mgr Charue après la bataille des Ardennesfirmer et interpeller l’autre sans l’écraser? 
Deux week-ends de retraite-formation 
inspirés de la pédagogie de Jésus avec 
ses disciples, pour explorer la complexi-
té de la relation. Animation : Ariane Thi-
ran-Guibert et Françoise van Rijckevorsel, 
formatrices au sein de l’ASBL Sortir de la 
Violence. 

f f Du vendredi 16 (à 18h15) au di-
manche 18 janvier (à 17h), « Face  
à la mondialisation dérégulée :  
de l’angoisse à l’espérance »

Sommes-nous impuissants devant les 
crises financière, sociale, environnemen-
tale, culturelle? L’Evangile nous invite à 
nous mettre en marche vers un «  autre 
monde  », à cultiver l’espérance, cette 
« passion du possible ». Animation : Claire 
Brandeleer, Claire Wiliquet (chargées de 
projet du Centre Avec, centre jésuite de 
recherche et d’action sociale), P. Chris-
tophe Renders sj (directeur adjoint du 
Centre Spirituel).

f f Le samedi 17 janvier de 9h30 à 17h, 
« Comment faire des choix  
dans la vie professionnelle? »

La vie professionnelle est à la fois un lieu 
de développement de soi, de lien aux 
autres et de rapport au monde que nous 
pouvons affecter par notre action. C’est 
également un lieu de tensions où nous 
sommes amenés à prendre position, à 
choisir et à décider de nos attitudes par 
rapport aux sollicitations de toutes sortes. 
Il est alors fécond de prendre le temps du 
recul, de revisiter nos critères et de dis-
cerner ce qui nous met sur les chemins de 
vie au travail. Animation : Eddy Vangans-
bek, directeur du CFIP (Centre pour la 
Formation et l’Intervention Psychosocio-

logiques), P. Etienne Vandeputte sj, théo-
logien, directeur de La Pairelle.

Infos :  
Centre spirituel ignatien La Pairelle 
Rue Marcel Lecomte 25 - 5100 Wépion 
081/46.81.11  
centre.spirituel@lapairelle.be 
www.lapairelle.be

Sanctuaires de Beauraing

f f Même si, en hiver, les pèlerins sont 
moins nombreux, les Sanctuaires 
de Beauraing ont de quoi les attirer 
avec, par exemple, des marches entre 
Houyet et la cité mariale ou encore le 
1er janvier, une messe spécialement 
dédiée à Marie.

Lire en page

Solidarité

f f Dans notre société traversée de mul-
tiples crises, où l’avoir l’emporte sur 
l’être, il est tentant de se replier sur soi 
et sur ses proches. Or, Jésus nous invite 
à ouvrir nos portes et nos fenêtres aux 
appels du monde. Durant cet Avent, 
Vivre Ensemble nous propose de choi-
sir la solidarité. Des collectes en pa-
roisses sont prévues les 13 et 14 dé-
cembre.

Lire en page
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Pour ce qui est de l’Afrique, par exemple, 
si le christianisme a historiquement connu 
d’importants succès, le mariage chrétien 
a toujours rencontré une forte résistance. 
De nombreux couples en retardaient la 
célébration, au point que l’on parlait de 
sacrement «  de gens aux cheveux gris  ». 
L’intervention du cardinal Malula, arche-
vêque de Kinshasa, au congrès théolo-
gique de Yaoundé en avril 1984 est restée 
célèbre. Sous le titre Mariage et famille en 
Afrique, le cardinal montrait que «  le ma-
riage chrétien fonctionne mal en Afrique ».  
Il soulignait deux aspects importants de la 
conception traditionnelle de son peuple. 
D’une part, la personne n’est pas isolée de 
tout son environnement. Dès lors, le ma-
riage est d’abord et avant tout une alliance 
entre deux familles et pas seulement entre 
deux personnes. D’autre part, cette alliance 
s’établit dans un processus par étapes suc-

cessives et non pas dans un acte instantané 
et ponctuel.

Les interventions des non Occidentaux ont 
été très concrètes. Exemples :

- « En Centrafrique, la famille est blessée, 
déchirée, éreintée par une guerre fratri-
cide. On a tué des gens comme des bêtes. 
L’Église doit dénoncer les exactions contre 
les jeunes filles violées, prendre ses res-
ponsabilités à l’égard des orphelins » (Mgr 
Nzapalainga, Bangui).

- «  Les couples ne se séparent pas parce 
qu’ils veulent divorcer, ne s’entendent plus 
ou sont en conflit. Non, ils se quittent et se 
séparent de leurs enfants parce qu’ils s’ai-
ment, et que la meilleure façon pour eux 
de s’occuper de leur famille et de les faire 
vivre, c’est d’aller travailler à l’étranger  » 
(Cardinal Tagle, Manille).

- « Quand vous préparez un jeune Subsaha-
rien au baptême et qu’au bout de la prépa-
ration, vous découvrez qu’il est polygame, 
qu’est-ce que vous faites? Pour moi, la pas-
torale de la famille, c’est savoir comment 
accompagner cette jeune fille, étudiante, 
avec deux enfants sans père connu… Dans 
certaines cultures, on demande à la femme 
d’avoir au moins un enfant avant le mariage 
pour prouver qu’elle n’est pas stérile. Que 
répondre face à cette situation?  » (Mgr 
Landel, Rabat). 

Il reste à trouver le moyen de promouvoir 
les grandes valeurs dans une diversité de 
disciplines.

w EMINA

Sources : Doc. cath., n° 1880, 2 sept. 1984,  
p. 870-874; La Croix, 13 octobre 2014, p. 26.

Au cours du récent Synode ro-
main sur le mariage et la vie de 

famille, une très grande diversité 
d’avis s’est exprimée. D’une manière 
générale, bon nombre de  représen-
tants des pays du sud ont estimé que 
les conceptions occidentales de la fa-
mille ne correspondent pas à ce qui 
est vécu dans leurs cultures.

À l’écoute des jeunes Églises : des voix non occidentales au Synode romain

À ce titre, les membres de l’équipe pro-
posent la méthode intitulée «  Rencontre 
avec Jésus le Christ »; elle est communau-
taire et considère que la communauté chré-
tienne est «  la première à rendre témoi-
gnage de l’espérance qui l’habite  », selon 
les paroles mêmes de saint Pierre (1P 3,15).
Le service du catéchuménat se tient à la 
disposition de celles et ceux qui sont impli-
qués, sur le terrain, dans une dynamique 
d’accompagnement  : rencontrer sur place 
la personne, prêtre ou laïc, qui a reçu la 
demande de baptême ou de confirmation, 
présenter le cheminement catéchuménal 
et la méthode utilisée. En début d’année 
2014, des rencontres ont été organisées 
à Namur et à Arlon. D’autres rendez-vous 
sont prévus prochainement : à Rochefort (le 
vendredi 12 décembre à 19h30 à la maison 
paroissiale, rue de Behogne 45), à Bastogne 
et Namur (dates à préciser). D’autres ren-
dez-vous peuvent être également fixés en 
fonction des demandes.
Autre point important : le chemin d’accom-

pagnement d’un catéchumène se fait nor-
malement en doyenné ou en paroisse, mais 
si cela s’avère impossible, le service du caté-
chuménat peut intervenir par suppléance.
Dates des rencontres et célébrations  
diocésaines en 2015
Pour les catéchumènes qui recevront les 
trois sacrements de l’initiation chrétienne 
en 2015, la rencontre avec Mgr Vancottem 
est prévue le samedi 7 février de 14h45 à 
18h30 à l’évêché. L’appel décisif aura lieu le 
dimanche 22 février, pendant l’eucharistie 
de 15h45, dans la crypte du Rosaire à Beau-
raing, précédée à 15h d’un temps de prière 
à l’Aubépine.
Pour les adultes qui seront confirmés en 
2015, la rencontre avec l’évêque est fixée 
au samedi 16 mai à 14h45 à l’évêché (suivie 
d’un pique-nique et de la prière de neuvaine 
de Pentecôte à 20h à la cathédrale Saint-Au-
bain). Les confirmations et premières com-
munions seront célébrées le samedi 23 mai 
à 20 h, toujours  à la cathédrale.
De nouveaux formulaires sur internet
Dès qu’une demande est reçue en paroisse, 
des formulaires téléchargeables sont à 
remplir et à renvoyer au service du caté-
chuménat, rue de l’Evêché 1 à 5000 Namur 
ou par e-mail à l’adresse : catechumenat@
diocesedenamur.be. Egalement disponible : 
le formulaire de l’entrée en catéchuménat 
qui sera lisiblement rempli à la main et 
constituera le registre des catéchumènes. 
Ces documents sont disponibles sur le 
site internet du diocèse  : www.diocesede-
namur.be, rubrique «  L’Eglise annonce  », 
« Catéchèse », « Caté-Cum ».
Infos : Béa Pary, responsable du service – 
0474/74.15.42 –  
catechumenat@diocesedenamur.be.

Cheminer avec un catéchumène, 
c’est témoigner de la foi en Jé-

sus-Christ. Pour aider les accom-
pagnateurs, le service diocésain 
du catéchuménat dispose d’outils 
spécifiques et propose une forma-
tion adaptée.

Le service du catéchuménat des adultes est à votre service...
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f f Une boîte aux lettres pour  
les intentions de prière

Chaque jour, les Sanctuaires de Beau-
raing accueillent de nombreux pèlerins 
qui ont choisi de venir passer du temps 
auprès de la Vierge. Face à l’aubépine, 
ils prient Notre-Dame. Des cahiers 
sont là pour recueillir les intentions 
de prière. L’équipe des Sanctuaires a 
décidé d’aller plus loin encore dans sa 
démarche et de placer sur le mur de 
pierres qui borde le site, à deux pas 
du lieu des apparitions, une boîte aux 
lettres. Les pèlerins peuvent y dépo-
ser, en toute discrétion, ces intentions 
de prière, ces demandes, mais aussi 
ces remerciements adressés à Notre-
Dame. Des messages qui témoignent 
de la profondeur de la foi populaire. 
Une piété populaire qui devrait être 
encore encouragée avec cette instal-
lation. L’équipe pastorale des Sanc-
tuaires espère qu’elle séduira les plus 
jeunes et les incitera à « poster » une 
« lettre à Marie ».

À l’agenda des Sanctuaires

f f Vendredi 5 décembre à partir de 19h : 
souper de l’équipe pastorale au profit de 
l’installation de la relique de saint Jean-
Paul II. Réservations souhaitées : ndbeau-
raing@gmail.com. Infos : 082/71.12.18.

f f Dimanches 14 décembre et 11 jan-
vier : pèlerinages pédestres entre Houyet 
et Beauraing (11km). A 11h15, départ de 
l’église de Houyet; 15h45, eucharistie aux 
Sanctuaires. Infos : 071/66.71.13.

f f Jeudi 25 décembre à 19h  : adoration 
pour les vocations avec le Réveil de l’Espé-
rance à la chapelle votive des Sanctuaires.

f f Jeudi 1er janvier à 10h30  : messe de 
Marie, Mère de Dieu suivie de la présen-
tation des vœux de nouvel an et du verre 
de l’amitié.

f f Samedi 3 janvier à 18h30  : 82ème 
anniversaire de la fin des apparitions. A 
18h30 : chapelet suivi de la messe dans la 
chapelle votive.

f f Samedi 17 janvier  : 1ère journée du 
thème d’année 2015, Marie est apparue 
à des enfants.

Joindre les sanctuaires
Tél. : 082/71.12.18 – Fax : 082/71.40.75 
http ://beauraing.catho.be 
ndbeauraing@gmail.com

Sanctuaires de Beauraing

Zoom

Paul Tavier s’est rendu une trentaine de fois 
en Terre Sainte! Et même s’il ne souvient 
plus de l’année de son premier séjour, il n’a 
pas oublié que cela avait créé des tensions! 
Son entourage ne comprenait pas qu’un 
père de famille puisse quitter femme et 
enfants en bas âge pour Jérusalem,... 

En 1964, le diocèse de Namur et le diocèse 
d’Arras organisent le pèlerinage, premier 
d’une belle série. Et même si le prix du 
billet d’avion avait bien diminué, les orga-
nisateurs partent en bateau, au départ de 
Marseille. Le temps en mer permet d’infor-
mer les pèlerins sur le judaïsme, l’islam, les 
églises orientales.

Paul Tavier  : «  Deux ans plus tard, on re-
commençait mais en 28 jours et l’aller et 
le retour par bateau. Un voyage compli-
qué : trajet en train pour Marseille; bateau 
jusqu’à Limasol. Comme le bateau était 

israélien il ne pouvait accoster au Liban. 
La plupart des lieux saints étant situés en 
Jordanie, on devait donc ‘l’abandonner’ à 
Chypre, prendre l’avion de Nicosie à Bey-
routh et visiter en car le Liban, la Syrie et 
la Jordanie, passer en Israël par la porte de 
Mandelbaum. »

« Quand je lis l’Evangile, je suis sur place. » 

Avec la guerre des six jours, tout a chan-
gé : les sites bibliques sont accessibles au 
départ d’Israël, les formalités d’entrée sont 
réduites... Des pèlerinages ont néanmoins 
été annulés lors de la guerre du Kippour, à 
l’assassinat de Rabin...

Paul Tavier se souvient. Chaque pèlerin 
emmenait des dollars qu’il fallait changer 
en monnaies locales. « Une gymnastique 
monétaire infernale  ». A l’époque, les 
prêtres se devaient de dire la messe tous 
les jours. « Sur le bateau, il y avait parfois 
près de 100 prêtres-pèlerins. Nous par-
tions avec 20 - 30 valises chapelles que l’on 
déployait un peu partout. »

Ces voyages sont à gravés dans sa mé-
moire : « Quand je lis l’Evangile, je suis sur 
place. Quand on parle du lac de Tibériade, 
je le vois. Quand on évoque le mont Sinaï, 
on pense à Moïse bien sûr mais ce sont 
aussi les nuits à la belle étoile et les repas 
pris avec les bédouins. » Paul Tavier a pris 
sa retraite, remplacé par Bertrand, son fils. 
« Ma seule récompense est d’avoir rendu 
des gens heureux et eux me rendaient 
heureux. L’ambiance était fraternelle et 
spirituelle. »

Photo : le chanoine Tasiaux en compagnie 
de Mgr Abu Saad’a (archives des Pèleri-
nages Namurois)

Entre 1956 et 1995, Paul Tavier a 
veillé sur ceux qui voyageaient 

avec les Pèlerinages Namurois. Il a 
été dans les premiers à emmener 
des pèlerins en Terre Sainte. On 
voyageait en bateau et on partait 
pour 25 jours. Le 50ème anniver-
saire du premier voyage en Terre 
Sainte vient d’être célébré.

Cinquante ans de pèlerinage en Terre Sainte : les souvenirs de Paul Tavier
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A l’école, sur les terrains de sport, dans les 
jeux télévisés, sur les réseaux dits sociaux, 
sur les panneaux publicitaires, sur le mar-
ché de l’emploi, parfois même sur le seuil 
des maison d’accueil pour sans-abri où il 
n’y a pas de place pour tout le monde… 
c’est souvent le plus fort qui gagne, et le 
plus faible, le plus fragile qui est éliminé. 

Choisir la solidarité, c’est d’abord accepter 
la fraternité : cet homme qui a perdu son 
emploi, cette femme qui tend la main à la 
gare, cet enfant qui ne partira pas en va-
cances, cette maman qui cherche déses-
pérément un logement abordable pour 
elle et ses enfants, ce jeune qui démarre 
dans la vie les mains vides… ce sont mes 
frères et mes sœurs. Leur sort ne peut me 
laisser indifférent(e).

Choisir la solidarité, c’est ensuite se sentir 
responsable. Non pas coupable, mais ca-
pable d’y changer quelque chose. Face au 
fatalisme et au défaitisme, face au décou-
ragement qui nous guette, l’Espérance est 
le rocher sur lequel nous pouvons prendre 
appui. Non, nous n’allons pas, seuls, ré-
gler tous les problèmes de la société. Mais 
oui, nous pouvons – nous devons – faire 
quelque chose, faire notre part, même si 
le résultat n’est pas garanti.

Choisir la solidarité, c’est enfin s’engager. 
Tout le monde n’est pas sœur Emmanuelle 
ou Nelson Mandela. Mais tout le monde 
peut poser des gestes, à sa mesure, pour 
faire advenir aujourd’hui le Royaume, 
c’est-à-dire, au XXIème siècle, la justice, 
l’amour, l’altruisme, la dignité. 

Durant cet Avent, Vivre Ensemble 
nous propose de découvrir la soli-
darité, vécue chaque jour dans des 
centaines d’associations près de chez 
nous. 95 d’entre elles seront béné-
ficiaires de l’opération de cette an-
née, dont 18 localisées dans notre 
diocèse  : AMO Passages (Namur), 
ASBL La Payote (Saint-Servais), Do-
minos La Fontaine (Dinant), Maison 
des Jeunes (Yvoir), Collectif Grains 
de Sel (Houyet), Carrefour (Couvin), 
Comité du Quartier Saint-Roch (Ci-
ney), Les Equipes Populaires (Philip-
peville), Le Répit (Couvin), Maison 
des Jeunes «  Le 404 » (Couvin), CO-
DEF (Olloy-sur-Viroin), EFT Charle-
magne (Matagne-la-Petite), La Mois-
son (Sainte-Ode), La Maison du Pain 
(Virton), Soleil du Cœur (Gomery), 
L’Eglantine (Differt), Solidarité-Au-
bange (Athus) et Mic-Ados (Marche).

Dans les paroisses, les collectes au profit 
de Vivre Ensemble auront lieu les 13 et 14 
décembre. Vous pouvez aussi verser votre 
don sur le compte de l’association : BE34 
0682 0000 0990 (attestation fiscale pour 
tout don de 40 € minimum par an).

Infos : www.vivre-ensemble.be (aussi sur 
Facebook) – 02/227.66.80.

La solidarité : quoi de 
plus évident pour 

un chrétien? Et pour-
tant… choisir la solida-

rité, c’est une option courageuse, 
presque un acte de résistance, à 
l’heure de l’individu tout-puissant 
et du «  maillon faible  » éliminé 
sans pitié.

«  Depuis un pépin de santé, les hôpitaux 
ce n’était vraiment pas mon truc. Même 
aller faire visite à une jeune maman après 
la naissance de son bébé m’angoissait... » 
se souvient Etienne Dethise. Aujourd’hui, il 
y passe six jours sur sept et y est parfaite-
ment heureux. Etienne salue l’un, échange 
quelques mots avec un autre... On le re-
trouve à l’entrée, le sourire aux lèvres, prêt 
à rassurer un patient inquiet avant un exa-
men,  dans une chambre échangeant avec 
un malade...

Ordonné diacre permanent en 1999, il se 
voit confier, dans sa lettre de mission, la 
célébration des baptêmes dans le village 
de Waha et environs.  «  J’étais très heu-
reux dans cette pastorale, j’ai ainsi fait un 
bon bout de chemin avec pas mal de fa-
milles.  » Et lorsque le doyen de Marche, 
l’abbé Poncin lui explique qu’il a pensé à 
lui pour reprendre l’aumônerie de l’hôpi-
tal de Marche, Etienne Dethise est ébran-
lé. Quelques mois se passent avant que le 
doyen ne revienne à la charge : « Comme 
le doyen se montrait insistant, je me suis 
dit qu’il y avait peut-être là un appel.  » Il 
part en stage dans deux hôpitaux de Liège 
et c’est le déclic : ses angoisses ont disparu.

Lorsqu’il entre en fonction, Etienne Dethise 

ne se précipite pas dans les chambres. Il 
préfère passer son temps à l’accueil de 
l’hôpital, dans les couloirs. Il va au-devant 
du personnel, des personnes  qu’il croise, 
se présente...  Il explique qui il est... Après 
quelques semaines, une équipe se met en 
place. Ils sont actuellement sept.

Voici quelques semaines, KTO, la télévi-
sion catholique, est venue filmer Etienne 
Dethise dans l’exercice de sa mission. Un 
reportage diffusé dans l’émission «  La vie 
des diocèses  ».1 Ce jour-là, Etienne avait 
rendez-vous avec Erika, récemment opé-
rée. Etienne prend des nouvelles, l’écoute 
lui raconter ses craintes avant l’opération, 
les premiers bons résultats de la kiné... Eri-
ka étant pratiquante, le diacre lui propose 
de prier avec elle. Erika est ravie.

« Derrière chaque porte, il y a des pauvre-
tés. L’important est de déceler les plus im-
portantes et d’être là. Quand j’entre dans 
une chambre, je ne sais pas si c’est pour 
dix minutes ou deux heures. Des malades 
sont parfois révoltés. Je n’essaie pas de les 
convaincre, je témoigne de mon expérience 
de vie, de l’amour de Dieu qui dépasse 
tout. Il faut arrêter de voir Dieu comme un 
magicien qui jette des bons et des mauvais 
sorts. De telles réflexions sont celles d’un 
homme mais Dieu est Dieu et sa démarche 
est différente de la nôtre. »

Quand il démarre sa journée 
à l’hôpital Princesse Paola à 

Marche, Etienne Dethise ne sait 
jamais de quoi elle sera faite. Sa 
seule certitude : lui et les membres 
de l’équipe de l’aumônerie seront 
là pour écouter - beaucoup -, ré-
conforter et aussi, si le patient est 
réceptif, porter la Bonne Nouvelle.

Ecouter, réconforter, l’équipe d’aumônerie est là, à votre chevet

Année de la diaconieZoom

Contre la pauvreté, je choisis la solidarité!

1 A revoir sur www.ktotv.com.
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Quand on parle de l’abbé Joseph André, 
une question vient sur toutes les lèvres  : 
«  comment a-t-il osé?  » Au nez et à la 
barbe des Allemands, ce jeune prêtre a ca-
ché, dans la maison paroissiale qui jouxtait 
la kommandantur, des centaines d’enfants. 
François-Xavier Istasse, un cinéaste namu-

rois, signe «  Les preuves vivantes  ». Un 
documentaire d’une quinzaine de minutes 
qui plonge dans l’histoire, un retour dans 
les terribles années 40.

A cette époque, l’abbé Joseph André est 
vicaire de la paroisse Saint-Jean-Baptiste, 
au centre de Namur. Un jeune vicaire qui, 
lorsqu’il rencontre une famille juive, com-
prend très vite sa détresse. Il l’héberge 
dans la maison des œuvres située place 
de l’Ange. Ça ne s’arrêtera plus : il accueille 
des enfants venus pour des vacances. Ces 
enfants sont juifs et tentent d’échapper à 
la mort.

Le film, à travers les témoignages, relate 
le culot incroyable de ce jeune prêtre : les 
Allemands vivent dans la maison voisine. 
Pour réaliser cette prouesse, le prêtre a pu 
compter sur l’aide de nombreux Namurois, 
un incroyable réseau qui fonctionnait au 
mieux.

Dénoncé à plusieurs reprises, l’abbé André 
devra finalement se cacher jusqu’à la fin de 
la guerre. Reconnu «  Juste parmi les Na-
tions », il continuera à être au service des 
autres. Durant de nombreuses années, il 
sera aumônier à la prison de Namur. C’est 
là, dans son bureau, qu’il s’éteindra.

Ce court-métrage est une manière de faire 
connaître cette période aux plus jeunes. La 
volonté est de faire du film « Les preuves 
vivantes  » un outil pédagogique. De le 
présenter dans les écoles et pourquoi pas 
de l’accompagner d’un témoignage, d’un 
débat... Un film réalisé à la demande de 
l’échevinat de la jeunesse de la Ville de 
Namur et produit dans le cadre du projet 
« Devoir de Mémoire ».

L’été dernier, une famille était ve-
nue des Etats-Unis pour lui rendre 

hommage. Aujourd’hui, c’est un film 
qui lui est consacré. Xavier Istasse, 
un Namurois vient de réaliser un 
court-métrage sur l’abbé Joseph An-
dré. ‘’Les preuves vivantes’’ c’est le 
titre de ce documentaire qui pourrait 
être utilisé comme outil pédagogique 
et ainsi sensibiliser les plus jeunes à 
la shoah  : l’abbé André a sauvé, du-
rant la seconde guerre, des centaines 
d’enfants juifs.

La bravoure de l’abbé André au cœur d’un court-métrage

Le premier concerne la visite de Mgr Heylen d’un 
charbonnage. A ce propos, E. J. Jansen, dans son ou-
vrage « Mgr Thomas-Louis Heylen. Son action sociale 
et religieuse, Namur », Wesmael-Charlier, 1924, P.23, 
écrivait : « Quel touchant exemple il nous donnait en 
1901 à Tamines! Monseigneur vint bénir solennel-
lement la fosse Sainte-Barbe, le nouveau siège des 
charbonnages de cette localité. Huit ans après, il re-
vint et voulut montrer de facto l’intérêt qu’il porte à 
la classe des travailleurs. Sa Grandeur désirait depuis 
longtemps se rendre compte par elle-même de ce 
qu’est une mine. »

« Le 25 février 1909, conduit par M. Liessens, direc-
teur-gérant, le révérendissime évêque, après avoir 
revêtu le costume de mineur, s’engageait, la lampe au 
chapeau, dans la cage, avec une réelle crânerie, des-
cendait au fond de la fosse qu’il avait bénite, la par-
courait, prenant le plus vif intérêt aux travaux et aux 
ouvriers. Cette simplicité et le geste bien moderne de 
l’évêque lui ont conquis une grande popularité. »

Le second témoigne de sa réputation internationale 
rendue effective par sa présidence des congrès eucha-
ristiques. Le document émane de la curie épiscopale 
de Milet, ville située sur la côte de Carie en Asie Mi-
neure. Il s’agit d’une vue de la construction de l’église 
Sainte-Marie Immaculée à Polistena. La photographie 
avait été envoyée à Mgr Heylen par le chanoine La-
russa et porte ce texte latin qui lui est adressé  : Ex-
cellentissimo Domino Thomae Heylen, virtutibus ca-
ritateque pleno, hoc simplex obsequium. Augustinus 
canonicus Larussa, episcopi Miletensis auditor. (*)

w Jacques Filée

Jacques Filée est un passionné d’histoire. C’est aussi un amoureux de l’écri-
ture qui a signé, notamment, un livre consacré à l’histoire du Grand Sé-

minaire de Namur. Il a tenu à faire partager avec les lecteurs de cette revue 
deux photos reçues de l’expert d’art Cl. Simon. Des clichés qui se singula-
risent par leur rareté et qui sont un témoignage de l’épiscopat de Mgr Tho-
mas-Louis Heylen, évêque de Namur de 1899 à 1941. 

Sorties des albums photos

Histoire diocésaine

(*) Au très excellent Seigneur 
Thomas Heylen plein de vertus 
et de charité, ce simple hom-
mage. Augustin Larussa, cha-
noine et auditeur de l’évêque 
de Milet
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Rencontre

Le « sheriff » c’est son surnom! Avant de 
veiller sur les finances du séminaire, l’ab-
bé Colot arpentait les couloirs de ce lieu 
qui n’abritait pas un espace de formation 
pour futurs prêtres mais bien la Maison 
diocésaine, une pédagogie fréquentée par 
des étudiants néerlandophones inscrits 
aux Facultés. Ils y avaient leur chambre 
et comme les lieux étaient surveillés, le 
travail prenait le pas sur la guindaille. Une 
surveillance très appréciée des parents et 
tellement efficace qu’un jour, l’abbé Colot 
a reçu, en cadeau, un révolver, des me-
nottes – en plastique – et le surnom de 
« sheriff » qui lui est resté... 

Lorsque Mgr Léonard a décidé de rapa-
trier le séminaire qui se trouvait à Sal-
zinnes dans les murs où l’institution était 

née, c’est l’abbé Colot qui a veillé au grain. 
Trois années de travaux ont été néces-
saires pour rendre les bâtiments actuels 
confortables, conformes aux normes de 
sécurité... Trois années pour créer et amé-
nager des chambres, des salles de cours, 
de détente...

Les soucis sont toujours là

L’abbé Colot avait encore parmi ses mis-
sions la gestion des biens du Séminaire : 
des propriétés, des bois dont les revenus 
aident au fonctionnement. Une tâche 
source de stress  : «  Il y a toujours bien 
quelque chose qui ne va pas quelque 
part! » Et d’ajouter : « J’ai sans cesse été 
vigilant quant à l’image que nous don-
nions. Je ne voulais pas que l’Église ap-
paraisse comme étant assoiffée de biens. 
Nous avons ainsi veillé, lors de la vente 
de terres par exemple, à ce que les ta-
rifs soient accessibles aux jeunes agricul-
teurs. »

L’abbé Colot est remplacé par Jean Mar-
chal, un jeune retraité de 64 ans. Ce der-
nier a travaillé durant 44 ans dans une 
étude notariale de Beauraing et est très 
intéressé par la gestion de patrimoine. 
L’abbé Colot et Jean Marchal ont appris, 
au cours des derniers mois, à travailler 
ensemble pour une passation de pouvoirs 
efficace. 

Le « sheriff » peut maintenant se consa-
crer pleinement à sa paroisse  : «  Etre 
prêtre diocésain, au contact des gens, 
c’est le plus beau métier du monde. Les 
séminaristes doivent s’en rendre compte. 
Je suis prêtre depuis 54 ans et jamais je 
n’ai regretté mon choix. »

L’abbé Arsène Colot sait se mon-
trer bougon, il est le premier à le 

reconnaître et à le regretter. Son air - 
souvent - renfrogné cache un homme 
au grand cœur qui a décidé de pour-
suivre son ministère dans sa paroisse 
de Sovet mais d’arrêter son travail 
d’économe au séminaire et de rece-
veur au sein du BAS, le Bureau Admi-
nistratif du Séminaire.

Jean-Marie se souvient avoir toujours été 
habité de ce désir de servir Dieu : « J’aurais 
pu devenir prêtre ou moine trappiste… » A 
l’âge de 16 ans, pourtant, c’est une autre 
carrière qu’il entame : d’abord domestique 
de ferme, puis ouvrier, agent, et enfin bri-
gadier forestier.

À 23 ans, il rencontre Louise-Marie, avec 
qui il se marie. Très vite, les jeunes époux 
s’investissent dans la vie de l’Eglise lo-
cale… Mais pour Jean-Marie, il y a toujours 
cette idée confuse d’un appel qui le dé-
passe… Louise-Marie le perçoit sans doute, 
puisqu’elle lui fait un jour la suggestion de 
devenir diacre : « Il en avait le charisme ».

Dans un premier temps, impossible pour 
Jean-Marie de donner suite à cet appel  : 
«  Ma priorité était d’élever nos trois en-
fants. » Il faudra attendre ses 60 ans pour 
que tout se décide. Après une formation 
au CEFOC, puis un temps de réflexion forcé 
suite à une blessure, il s’inscrit à la forma-
tion diaconale de Rochefort. Louise-Marie 
l’y accompagne chaque semaine…

Aujourd’hui, Jean-Marie Leurquin est de-
venu diacre permanent. Il a reçu le sacre-

ment de l’ordination diaconale des mains 
de Mgr Vancottem, le 9 novembre dernier, 
en l’église d’Olloy-sur-Viroin. Quand on lui 
demande ses projets, il parle d’abord de ce 
qui ne changera pas : « Je resterai proche 
de ma famille. Je resterai au contact de la 
nature et de mes collègues, même si c’est 
dans le cadre de ma retraite. Et enfin, je 
serai toujours en lien avec les pauvretés de 
la région. » 

Le service liturgique fera également partie 
intégrante de son ministère : il est déjà très 
sollicité pour des baptêmes ou des ma-
riages. Des tâches qu’il ne prend pas à la 
légère : « Je suis un amoureux fou de mon 
Eglise. Je souhaite me mettre à son service. 
On attend de moi que je sois témoin tout 
le temps, cohérent avec moi-même. Au-
jourd’hui, j’ai enfin l’impression d’arriver à 
ma place, tout modestement. »

---

Autre diacre permanent du diocèse or-
donné cette année : Robert Sebisaho. Son 
portrait dans le prochain numéro de Com-
munications.

À 64 ans, Jean-Marie Leurquin 
est encore brigadier forestier 

pour les six mois qui le séparent 
de la retraite. Dans la nature, tout 
lui parle du Créateur  : « C’est tel-
lement beau, comment cela pour-
rait-il être le fruit du hasard?  » 
Que ce soit dans son travail, sa fa-
mille ou ses engagements sociaux, 
impossible pour lui de dissocier sa 
vie de foi de sa vie tout court.

Le « sheriff » a dit au revoir au BAS Jean-Marie Leurquin, diacre permanent, « amoureux fou » de son Eglise

Jean-Marie Leurquin (à droite) dans son 
environnement de travail, en compagnie de 
l’abbé Basile Amari (au centre).
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Amedeo Cencini,  
La formation 

permanente... 
Y croyons-nous 

vraiment?, préface 
de Mgr Francesco 
Lambiasi, traduit 

de l’italien par 
Jean-Marie Faux 

et revu par Benoît 
Malvaux, Lessius, 
(La Part-Dieu, 25), 

Bruxelles, 2014.

Jean-Philippe  
Fabre, Le disciple 
selon Jésus. Che-
min vers Jérusa-
lem dans l’Évan-

gile de Marc, 
avant-propos de 
Jean-Noël Aletti, 
Lessius, ( Le livre 
et le rouleau, 45), 

Bruxelles, 2014.

Le disciple selon Jésus. Chemin vers Jérusalem dans l’Évangile de Marc

L’auteur est un moine italien 
et il est consulteur pour la 

Congrégation pour les instituts 
de vie consacrée et les socié-
tés de vie apostolique. Il sou-
tient ici la conviction suivante 
touchant la vie religieuse ou le 
ministère des prêtres : « Sans 
formation permanente, la vie 
devient une frustration per-
manente.  » On apprécie le 
recours à la notion de culture 
de la formation permanente, 
manière de prendre en consi-
dération les éléments consti-
tutifs de la formation qui 
concernent la personne dans 
sa sensibilité et dans la menta-
lité à laquelle elle appartient. 
La formation permanente ne 
vise pas tant un contenu qu’un 
équilibre de la personne dans 
une foi vécue. Le souci de for-
mation peut déjà devenir une 
ouverture à tout ce que les 
expériences de la vie ordinaire 
ont d’enrichissant. C’est ici 
que la formation permanente 
devient autre chose qu’un 
maintien de compétences 

assuré par un complément 
donné à une formation ini-
tiale. Il y a bien des éléments 
extraordinaires au sens de ce 
qui sort du quotidien comme 
par exemple des sessions qui 
visent en particulier certaines 
dimensions du ministère ou de 
la vie communautaire. Mais ce 
qui structure la formation per-
manente est ailleurs. En « ap-
prenant la vie de la vie » dans 
un esprit de discernement du 
quotidien, on reçoit de quoi 
enrichir la réponse à sa voca-
tion propre et cela resitue tout 
élément ajouté. Une question 
sinon la question fondamen-
tale est la disponibilité à la 
volonté de Dieu, le choix de la 
personne à voir des lieux théo-
logiques dans sa vie là où, sans 
cela, on chercherait plutôt la 
lumière de la psychologie. Per-
sonne n’a fini de travailler à se 
tenir disponible pour entendre 
l’appel de Dieu et y répondre 
mieux. Ce livre offre un recul 
pour être relancé dans ce tra-
vail. 

La formation permanente... Y croyons-nous vraiment?

Lu pour vous

Recension de livres

L’auteur est docteur en théo-
logie et est spécialement at-
tentif à la dimension narrative 
des évangiles. Cette approche 
narrative permet de rendre 
compte de la manière dont 
Jésus instruit ses disciples et 

les introduit dans le mystère 
de sa pâque. Si l’évangile de 
Marc s’adresse à tous, c’est ici 
chaque lecteur qui est invité 
à s’impliquer librement à la 
suite de son Maître. 

Mgr Johan Bonny, 
Eglise et famille. 

Ce qui pourrait 
changer, co-édi-
tion Fidélité et 

Salvator, Namur, 
Paris, 2014.

Eglise et famille. Ce qui pourrait changer

Ce livre édité en collabora-
tion par les éditions Fidélité 
et les éditions Salvator réunit 
trois textes qui veulent ouvrir 
une réflexion sereine sur ce 
qu’est la famille humaine au-
jourd’hui. La lettre que Mgr 
Johan Bony, évêque d’Anvers, 
avait écrite un peu avant le 
synode invite au dialogue en 
attirant l’attention sur la com-
plexité de certains cas de fi-
gures de familles modernes. 
Il veut renouveler le regard 
sur ce qu’est la famille dans 
une société qui traite l’homme 
trop individuellement. Deux 
brefs textes du père Philippe 
Bacq mettent en perspective 
la relation entre les époux 
dans la tradition de l’Eglise et 
la famille en rapport avec les 

évolutions remarquées dans 
la société. Le propos invite 
à examiner, à la lumière de 
l’Écriture, les questions qui se 
posent aujourd’hui à propos 
de la famille, à propos de la 
fécondité du couple, à propos 
de l’homosexualité. Pour ou-
vrir au discernement, certains 
mots et leurs interprétations 
sont réinterrogés dans une lo-
gique d’ouverture. Une lecture 
qui nous sensibilise si nous 
sommes concernés par l’ave-
nir de cette réalité centrale de 
la vie humaine. 

David Hamidović, 
L’interminable fin 

du monde. Essai 
historique sur 

l’apocalyptique 
dans le judaïsme 

et le christianisme 
anciens, Cerf, (Lire 

la Bible), Paris, 
2014. 

Historien du judaïsme an-
cien, l’auteur montre que 

la croyance en la venue im-
minente de la fin du monde 
fait partie intégrante des 
fondements sur lesquels re-
posent les grandes religions 
et particulièrement le christia-
nisme et le judaïsme. L’étude 
des annonces de la fin des 
temps laisse voir le contexte 
de telles annonces et ainsi 
la signification d’un tel évé-
nement dans les civilisations 
anciennes. Évoquant plutôt 
dans ces contextes le passage 
à un nouveau monde, cela 

peut susciter une mobilisa-
tion contre une angoisse peu 
réfléchie qui envahirait toute 
civilisation touchée par une 
crise. L’impression d’une fin 
du monde qui peut encore 
envahir les esprits ne cache-
t-elle pas souvent l’espérance 
d’un monde à venir? Resterait 
alors à susciter l’action qui doit 
y conduire?

L’interminable fin du monde



452  -  Communications - décembre 2014 Communications - décembre 2014  -  453

w Bruno Robberechts

Objection de conscience, un acte de légitime défense

Le livre du frère Marc com-
mence à s’adresser au lec-
teur comme à un ami. Puis 
il s’adresse à Joseph comme 
dans un ton de prière qui 
portera tout le livre. Cela dit 
bien la proximité de cœur de 
l’auteur quand il veut parta-
ger à tous ce que l’attention 
à la vie humble et discrète 
de Joseph lui a fait découvrir. 
Comme père adoptif du Sei-
gneur dans la sainte Famille, 
comme homme de foi et de 

silence, comme travailleur 
qui met en évidence la valeur 
du travail, Joseph demande 
une attention qui peut rejail-
lir sur la vie de qui contemple 
sa vie. A travers la famille de 
Nazareth, le frère Marc donne 
aussi son témoignage de l’an-
née Nazareth, temps que des 
familles donnent au Seigneur 
en découvrant leur vocation 
d’être des foyers de lumière et 
d’amour dans la grande famille 
qu’est l’Église.

Toi, Joseph de Nazareth. L’homme du réel

Frère Marc de 
Tibériade, Toi, 

Joseph de Naza-
reth. L’homme du 

réel, Éditions de 
l’Emmanuel, Paris, 

2014.

Lu pour vous

José Davin, Les 
personnes homo-
sexuelles. Un arc-

en-ciel près des 
nuages, Fidélité, 

Namur, 2014. 

L’orientation homosexuelle 
suscite de nombreuses 

interrogations et parfois dé-
route. Le parcours spirituel de 
ces personnes demande aussi 
réflexion. Le livre du père Da-
vin demande ainsi d’ouvrir son 
cœur à ce que des itinéraires 
personnels peuvent com-
porter de lourd, de difficile 
à assumer quand on sort de 
la norme, quand son orien-
tation sexuelle suscite rejet 

ou mépris. Le ton n’a rien de 
revendicatif. La question du 
genre laisse plutôt sonner 
l’insistance à reconnaître la 
personne dans tout ce qu’elle 
est. Les débats peuvent s’an-
crer dans une dimension in-
time de notre sensibilité. Ils 
demandent aussi de s’inter-
roger sur ce qui peut soutenir 
à l’égard des homosexuels un 
regard évangélique. 

Les personnes homosexuelles. Un arc-en-ciel près des nuages

Philippe Capello 
(dir.), Objection 

de conscience, un 
acte de légitime 

défense, éditions 
François-Xavier 

de Guibert, Paris, 
2014.

L’expression «  objection de 
conscience  » peut encore 

faire penser au refus de porter 
les armes. L’attitude recouvre 
d’autres domaines où elle est 
une forme individuelle de ré-
sistance aux ordres injustes. 
Par-là, elle repose la question 

de la justice. C’est le cas quand 
une désobéissance civile dé-
nonce l’injustice faite à une 
minorité ou quand le droit 
naturel semble contredit par 
le pouvoir institué dans une 
société. [...] La suite sur www.
diocesedenamur.be.

Fabrice Hadjadj, 
Qu’est-ce qu’une 

famille? suivi de La 
Transcendance en 
culottes, Salvator, 

Paris, 2014. 

Les quelques conférences que 
reprennent ce livre sont stimu-
lantes et indispensables à qui 
ne veut pas laisser les débats 
sur la famille devenir mono-
tones. Entre les défenseurs 
d’un ordre institué dans lequel 
on retrouve la famille humaine 
et des promoteurs d’une liber-
té qui semblerait la mettre à 
mal, Hadjadj trouble les pistes 
en faisant valoir la famille 
comme une institution anar-
chiste. Il excelle pour mettre 

en lumière tout ce qui bous-
cule dans une famille alors 
que doit s’y réinventer sans 
cesse la manière d’articuler 
la différence de sexes, la dif-
férence des générations et la 
différence de ces différences. 
Le vivre demande à chacun de 
laisser parler dans les liens fa-
miliaux à la fois ce qu’il est et ce 
que l’autre l’appelle à être. [...]  
La suite sur www.diocesede-
namur.be.

Qu’est-ce qu’une famille?
Les dix commandements

L’auteur, J.-R. Armogathe, a 
rassemblé certains articles 
publiés par la revue « Commu-
nio  » sur une des dix paroles 
pour proposer un dossier de 
travail sur le Décalogue qu’on 
pourrait intituler «  Heurts et 
malheurs des dix commande-
ments ».

La discrétion, une qualité  
liturgique

Quelques réflexions d’un 
membre de l’assemblée eu-
charistique concernant la 

dévotion personnelle du cé-
lébrant… A lire par tous les 
prêtres  : on ne peut que re-
joindre l’auteur devant la lo-
gorrhée de certains. A noter 
qu’il ne se contente pas de cri-
tiquer. Il propose des moyens 
simples et très concrets pour 
avancer mais, ajoute-t-il, ces 
moyens ne serviront pas à 
grand-chose sans une disponi-
bilité du célébrant à « laisser la 
première place au Seigneur ».

Prêtres diocésains

N° 1510 Octobre 2014

Prêtres diocésains

Retrouvez toutes les recensions de livres sur le site internet 
du diocèse de Namur : www.diocesedenamur.be.

Recension de revues
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N°201 Septembre-octobre 2014

N°1511 Novembre 2014

N°202 Novembre-décembre 2014

Ce numéro, selon le même 
schéma que les précé-

dents, est consacré à la mala-

die d’Alzheimer. Remarquable 
et émouvant.

Ombre et Lumière

Ce numéro est consacré à 
«  Handicap et entreprise  », 
avec des témoignages et des 
interviews. En effet, en France, 
depuis 1987, les entreprises 
de plus de 20 salariés sont 
soumises à l’obligation d’em-

baucher 6 % de personnes 
handicapées  : ce «  vivre en-
semble  », «  faire place à la 
différence  », n’est pas facile 
mais les intervenants recon-
naissent honnêtement que 
c’est enrichissant.

Ombres et Lumière

w Léon Caussin

Cette revue met en exergue 
«  la joie de croire », sous-

titre de la revue. Elle est com-
posée d’articles courts (gé-
néralement deux pages) qui 
sont à suivre de numéro en 
numéro  : des commentaires 
sur l’évangile des dimanches, 
«  L’Eucharistie en question  », 

«  La joie de la conversion  », 
«  Marie et le vrai visage de 
Dieu ». Cette petite revue, fa-
cile à lire et bien enrichissante, 
est à connotation fortement 
spirituelle.

Médiatrice et 
Reine N°4, 5 et 6

Médiatrice et Reine

Revue abondamment illus-
trée, dont le but est de 

donner des nouvelles du pape, 
du Vatican et de l’Eglise. Revue 
bilingue (36 pages en néerlan-
dais, 11 en français) qui per-

met ainsi aux lecteurs d’en-
tretenir leur deuxième langue 
nationale.

Pro Petri Sede  
N°4 - 2014

Pro Petri SedeL’homélie et la transmission 
de ma conviction?

Petits conseils, sous forme de 
conte, tirés de « Dei Verbum » 
et « Evangelii Gaudium ».

Les chrétiens au  
Moyen-Orient

Article dû au patriarche de Ba-
bylone qui, décrivant la situa-
tion dramatique des chrétiens 
du Moyen-Orient ainsi que 
leur rôle, pousse à l’Occident 
un cri d’alarme en leur faveur.

Selon l’éditorial, ce numéro 
est sous le signe de « oser la 
vérité », quand il s’agit de l’in-
compatibilité d’être chrétien 
et franc-maçon; ou de refuser 
une sépulture d’un musulman 
dans une église, pour préférer 
une présence au cimetière 
(article très intéressant de 
«  Funérailles dans l’islam  »); 
ou encore dans la démarche 
de l’évêque de Verdun pour 
l’ossuaire de Douaumont.

A signaler encore  : «  Jean 
Eudes, une spiritualité pres-
bytérale pour notre temps  », 
et «  Les nouveaux défis de 
l’évangélisation  » où l’auteur 
conclut que le premier défi 
pour l’Eglise et les chrétiens 
sera d’être toujours prêts à 
rendre compte, mais avec 
douceur et respect, de l’espé-
rance qui est en eux devant 
ceux qui en demandent la rai-
son.
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La rénovation de l’église de Serinchamps 

est terminée. Les échafaudages ont dis-

paru tout comme la poussière qui avait 

envahi l’édifice suite aux travaux!

A Namur, RivEspérance 2014 a tenu toutes ses promesses. À travers des conférences, des ate-liers… les participants ont reçu des propositions de clefs pour mieux comprendre le monde.

Athus est riche d’environ 72 nationali-
tés. Depuis 1998, une messe intercultu-
relle y rassemble des chrétiens venant 
de la région des Trois-Frontières.

Excursion pour les étudiants du Studium  : Charleroi, le charbonnage du Bois du Cazier, la Thudinie avant de visiter la collégiale de Lobbes où la messe a été célébrée. © F.M.

Aider les 12-30 ans à incarner leur foi dans ce 

qu’ils vivent au quotidien, voilà l’objectif de Yo
uth 

4 God. Une cinquantaine de jeunes ont assist
é au 

premier rendez-vous de l’année, à Rochefort.

Les 12-15 ans de Rochefort avaient ren-
dez-vous à Wellin pour un week-end autour 
du pardon. Rencontres, réflexions, prières 
et bonne humeur étaient au programme.


